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La difficile transition

Les bouleversements successifs qui ont eu lieu en URSS            et dans les pays de l'Est ont pris de court nos
politologues ou Ã©conomistes            distinguÃ©s. Bien malin, en effet, serait celui qui pourrait prÃ©dire           
aujourd'hui comment vont Ã©voluer ces pays sur lesquels souffle            un vent de libertÃ©. Car aux problÃ¨mes
Ã©conomiques            s'ajoutent les conflits nationaux, religieux, culturels, lesquels sont            parfois exacerbÃ©s
par les difficultÃ©s quotidiennes qui            incitent Ã  chercher des boucs Ã©missaires.

Souhaitons que M. Gorbatchev utilise ses pouvoirs prÃ©sidentiels            dans la bonne direction et ne sombre pas
dans un dirigisme nÃ©ostalinien.            La faÃ§on de traiter le problÃ¨me de l'indÃ©pendance            de la Lituanie
aura, Ã  cet Ã©gard, valeur de test.

La mutation du communisme totalitaire vers une Ã©conomie            de marchÃ©, sans restauration d'une sorte de
"capitalisme            libÃ©ral", reprÃ©sente un difficile numÃ©ro d'Ã©quilibrisme.            Et l'on peut Ãªtre inquiet sur
la remise Ã  flot d'Ã©conomies            exsangues, sauf Ã  envisager une sorte de nouveau plan Marshall.            Car
l'expÃ©rience de l'endettement des pays sousdÃ©veloppÃ©s            nous prouve qu'il ne suffit pas d'octroyer des
crÃ©dits pour rÃ©tablir            un sacro-saint Ã©quilibre. Les pays endettÃ©s peuvent dÃ©jÃ             Ã  peine
rembourser les intÃ©rÃªts des emprunts contractÃ©s,            au dÃ©triment du niveau de vie des peuples ainsi
pressurisÃ©s            par les financiers internationaux.

Mais cette situation interpelle aussi les distributistes,            ou tous ceux qui dans la classe politique rÃ©pÃ¨tent Ã    
        satiÃ©tÃ© comme des perroquets les mots "Ã©galitÃ©,            solidaritÃ©" et se donnent bonne conscience
avec l'instauration            du RMI qui n'est pourtant qu'une bien modeste aumÃ´ne, et ne rÃ¨gle            ni le
problÃ¨me de l'insertion, ni celui de la pauvretÃ©.            Les statistiques le prouvent, les inÃ©galitÃ©s s'accroissent.

Dans mon article sur "le communisme en question"            (1), je suggÃ©rais une Ã©volution vers une Ã©conomie    
       distributive mixte, et la rÃ©daction de notre pÃ©riodique            me demandait de prÃ©ciser ma pensÃ©e.
 Le problÃ¨me qui nous est posÃ© est simple. Les thÃ¨ses            de l'Ã©conomie distributive se rÃ©sument
briÃ¨vement            ainsi : remplacement du travail actuel par un service social pour tous,            abolition du salariat
par l'octroi d'un revenu social Ã©gal pour            tous, remplacement de la monnaie actuelle par une monnaie de
consommation            non thÃ©saurisable gagÃ©e sur la production, financement            des investissements par les
collectivitÃ©s, suppression des impÃ´ts,            la monnaie Ã©tant Ã©mise proportionnellement Ã  la           
production, ce qui Ã©vite de prendre aux uns pour donner aux autres.

Or quand on connait la complexite des rouages Ã©conomiques            actuels et du systÃ¨me financier capitaliste
marchÃ©s financiers,            spÃ©culation boursiÃ¨re, taux d'intÃ©rÃªt, taux            de change, etc... croire qu'on
pourra changer un systÃ¨me aussi            complexe pour le remplacer immÃ©diatement par une Ã©conomie           
distributive idÃ©ale relÃ¨ve de l'utopie. Et c'est donc            bien naturellement qu'il faut envisager une pÃ©riode
transitoire            oÃ¹ cohabiteront forcÃ©ment des rouages de l'ancien systÃ¨me            et des mesures
distributistes qui permettraient de s'orienter progressivement            vers l'Ã©conomie distributive, d'oÃ¹ cette
expression "Ã©conomie            distributive mixte".

La Grande RelÃ¨ve de juillet 1989 a insÃ©rÃ©,            par exemple, un article de Guy Denizeau sur la "monnaie
verte"            qui permettrait de distribuer les produits de consommation excÃ©dentaires.            Nos camarades du
Mouvement pour l'Autogestion Distributive ont publiÃ©            en septembre/octobre 1987 un numÃ©ro spÃ©cial sur
les alternatives            monÃ©taires, rappelant les expÃ©riences de WÃ´rgl (Autriche)            en 1931/1932, et de
LigniÃ¨res-en-Berry en 1956/1957.

De mÃªme, les travaux de l'OURS (Office Universitaire            de Recherche Socialiste) (2), publiÃ©s dans son n°
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La difficile transition

186 de            janvier 1988 sur la "contribution Ã  une rÃ©ponse au            dÃ©fi du chÃ´mage" n'ont, Ã  mon avis,
pas reÃ§u            l'accueil qu'ils mÃ©ritaient.

Partant de la nÃ©cessitÃ© du partage du            travail, les auteurs abordaient le problÃ¨me du partage des revenus.
           Les salariÃ©s acceptant le travail Ã  mi-temps recevraient            un salaire proportionnel Ã  ce temps, plus un
deuxiÃ¨me            chÃ¨que reprÃ©sentant un salaire technologique d'environ            40 du salaire perdu,
proportionnel au travail des machines. Le financement            serait assurÃ© par une redistribution du budget
chÃ´meur,            complÃ©tÃ© par une contribution sociale. Selon les auteurs,            30 % de salariÃ©s Ã 
mi-temps permettraient de rÃ©sorber            le chÃ´mage. Sans doute, le passage Ã  l'Ã©conomie            distributive
serait prÃ©fÃ©rable, mais pourquoi ne pas tenter,            Ã  titre transitoire et expÃ©rimental, cette formule de           
partage du travail et du deuxiÃ¨me chÃ¨que ?

Si l'on nie la nÃ©cessitÃ© de cette pÃ©riode            transitoire, qu'on indique alors clairement comment on peut
passer subitement            d'une Ã©conomie mercantile Ã  une Ã©conomie distributive   ? J'avais dÃ©jÃ  Ã©crit un
plaidoyer "pour une            adaptation de nos thÃ¨ses" qui n'a rencontrÃ© qu'incomprÃ©hension            (3). Mais je
n'ai reÃ§u aucune rÃ©ponse satisfaisante sur            les modalitÃ©s transitoires d'un passage Ã  l'Ã©conomie           
distributive. Puisque nous sommes Ã  l'Ã©poque des sondages            d'opinion, je joins ciaprÃ¨s un questionnaire
destinÃ© aux            lecteurs et abonnÃ©s de la Grande RelÃ¨ve. Je souhaite qu'ils            soient nombreux Ã  y
rÃ©pondre.
 Je crois que si nous voulons progresser et dÃ©velopper nos thÃ¨ses            dans l'opinion publique, il faut
absolument pouvoir rÃ©pondre            aux questions sur cette pÃ©riode transitoire inÃ©vitable            (4).

(1) Voir GR n° 887
 (2) OURS, 86, rue de Lille 75007 Paris,tÃ©l. 45 55 08 60
 (3) Voir GR n° 838
 (4) NDLR - La G.R. n' a jamais esquivÃ© ce dÃ©bat, comme            en tÃ©moignent de nombreux articles.et il n'a
jamais Ã©tÃ©            question d'instaurer l'E.D. tout de suite. Le sondage est en ce sens            un peu piÃ©gÃ© par
son auteur.
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